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AVERTISSEMENT

À l’occasion du bicentenaire de sa publication, il nous a paru op-
portun de consacrer deux journées d’étude à De l’Amour, un livre 
de Stendhal difficilement classable. À la fois complexe, intrigant et 
passionnant, mais aussi irritant, ce texte offre des éléments précieux 
pour la connaissance de la personnalité de son auteur, de ses intérêts 
culturels, philosophiques et psychologiques à l’époque de son écri-
ture (1819-1822), mais aussi des indices sur la naissance de sa vocation 
de romancier.

La prégnance de cet essai était déjà évidente en 1996, quand plu-
sieurs grands stendhaliens se sont réunis à Paris à l’occasion d’un col-
loque, Persuasions d’amour, consacré exclusivement à De l’Amour, 
dans l’intention de combler une lacune. En effet, ce livre n’avait pas 
bénéficié jusque-là d’une grande attention malgré son importance 
dans le cadre des études stendhaliennes : une importance qu’Henri 
Martineau avait pourtant déjà signalée dans son édition de 1959.

La rencontre dont nous présentons ici les résultats se distingue 
de celle de 1996 par sa perspective multidisciplinaire : philologues, 
philosophes, psychologues, historiens de l’art, anglicistes et italia-
nistes s’y joignent aux stendhaliens, en abordant le texte selon leurs 
perspectives spécifiques. Et il nous semble que le projet de faire ap-
paraître un certain nombre de nouveautés en attaquant De l’Amour 
depuis autant de directions différentes, a porté pleinement ses fruits.

Cette contribution originale aux études sur le grand Grenoblois 
s’inscrit dans une tradition chère à la Fondation Primoli, fruit du 
culte stendhalien de son créateur, le comte Primoli, mais aussi de 
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Massimo Colesanti, qui a été le président de la Fondation de 1990 
à 2016, l’année de sa disparition. Un culte dont témoignent les pré-
cieux ouvrages stendhaliens acquis par le comte Primoli et présentés 
dans une petite exposition bibliographique proposée par Hélène 
de Jacquelot et Valeria Petitto à l’occasion du colloque, et dont té-
moignent aussi de nombreuses activités de la Fondation. Parmi 
celles-ci, je me limiterai ici à citer deux importants congrès inter-
nationaux dont les actes ont été publiés dans les « Quaderni della 
Fondazione Primoli » : d’abord, en 1983, Stendhal, Roma, l’Italia, 
accompagné par une exposition sur Stendhal a Roma au Museo Na-
poleonico ; puis, en 2002, Arrigo Beyle “romano” (1831-1841).

Les interventions de ce nouveau colloque consacré à De l’Amour, 
rédigées en italien et en français, ont toutes été uniformisées dans la 
langue des stendhaliens, et nous sommes reconnaissants aux deux 
traducteurs, Jérôme Nicolas et Martine Van Geertruijden, pour leur 
excellent travail.

Nous avons aussi uniformisé toutes les références au texte de De 
l’Amour, en renvoyant – sauf dans quelques cas dûment signalés – à 
l’édition récente de Xavier Bourdenet : Stendhal, De l’Amour, Paris, 
GF Flammarion, 2014, abrégée en De l’Amour.

Avant de conclure, qu’il me soit permis de remercier, avec les 
co-éditrices de ce volume, Hélène de Jacquelot et Anna Maria Scaio-
la, tous ceux qui ont concouru à l’organisation scientifique et maté-
rielle de ce colloque, puis à la réalisation de ces actes : le Président de 
la Fondazione Primoli, Roberto Antonelli, les membres du comité 
scientifique du colloque, le personnel de la Fondation, Cecilia Burla, 
Fabrizio Fasano et Valeria Petitto, et, enfin, l’Ambassade de France 
près le Saint-Siège et l’Institut français Centre Saint-Louis.

Letizia Norci Cagiano




